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De dimanche en dimanche, à la lumière du ressuscité

[bookmark: _GoBack]Fais-nous vivre à ta lumière






Tu révèles ton mystère,
Fils de Dieu transfiguré.
Fais-nous vivre à ta lumière,
sur tes pas fais-nous marcher.

À la source des eaux vives
GX 53-78 -  Signes Musiques n°102
Auteur : Claude Bernard / Compositeur : Jean-Pascal Hervy



AUTOUR DES TEXTES
À partir des lectures
Le Carême nous oriente vers la conversion. Mais cela ne peut se faire que si nous en voyons les raisons. Le Carême se vit à la lumière de Pâques qui existe déjà en nos cœurs. C’est tout le sens de la Transfiguration, car Pâques nous est central, y compris pendant le Carême. Ce temps de pénitence ne se justifie que par rapport à la fête où il nous conduit.
Comme Abraham qui quitte son pays pour obéir à Dieu, comme Paul pour annoncer l’Évangile, cela n’est pas de tout repos et expose à des épreuves. Il s’agit de faire confiance. La grâce les accompagne tout au long du chemin, même si le « prendre part aux souffrances du Christ » n’est pas si évident. Mais quand on donne, on donne quelque chose de soi, ce peut être comme un arrachement.
Le trépied de l’Église, Pierre, Jacques et Jean sont, dans ce qu’ils voient sur la montagne, les témoins de l’amour de Dieu dans la vie de Jésus.
Première lecture : 
Genèse 12, 1-4a
Après la figure d’Adam et de sa femme la semaine dernière, pour le deuxième dimanche de Carême, c’est sur la personne d’Abraham qu’il nous est donné de méditer. Le patriarche, qui ne s’appelle pas encore Abraham mais Abram, est appelé par Dieu, sans raison aucune ; et même le portrait fait précédemment du patriarche nous le montre âgé et usé par la vie. Pour commencer une aventure comme l’Alliance, nous aurions facilement choisi quelqu’un qui a l’avenir devant lui ! Dieu choisit toujours de façon paradoxale, de façon à manifester la parfaite liberté de son appel.
Dieu appelle pour bénir, bénir Abraham et sa descendance, bénir toutes les familles de la terre : l’élection n’est pas une sélection mais un point de départ. Dieu ne souhaite pas donner sa bénédiction de façon générique ; il souhaite la donner à une personne à la fois, dans un face-à-face. Dieu bénit Abraham et ceux qui béniront Abraham ; la bénédiction est contagieuse, ce qui est promis à Abraham l’est également à sa descendance. Paul dans la Lettre aux Galates nous apprend que la descendance d’Abraham, c’est Jésus : bénir Jésus, confesser qu’il est la descendance promise à Abraham, c’est commencer à participer à la bénédiction faite à Abraham le croyant.
Psaume 32
Ce long psaume, dont nous n’avons que quelques extraits, est une hymne à la parole de Dieu, droite et incisive. Dieu dit et cela se réalise. Pour les fils d’Abraham qui, comme le patriarche, laissent la parole de Dieu guider leur vie, elle est une nourriture et une force pour délivrer de la mort.
Deuxième lecture : 
2 Timothée 1, 8b-10
Comme dans la première lecture, ce court extrait de la seconde lettre à Timothée insiste sur la gratuité de la vocation : ni Paul, ni Timothée n’ont été appelés à cause de leurs propres actes, mais en vertu du projet que Dieu a arrêté depuis toujours. Ce dessein est de faire briller la vie en manifestant qu’elle est par elle-même une promesse de vie éternelle.
C’est la puissance de la résurrection de Jésus qui manifeste cette vie éternelle ; les disciples de Jésus participant par la foi à cette vie montrent jusqu’où nous conduit le dessein de Dieu. Ainsi, l’expérience de la miséricorde et du pardon dont Paul fut lui-même l’objet constitue l’expérience ultime de la manifestation de cette gratuité de l’existence et de la vocation à louer et servir Dieu.
Évangile : 
Matthieu 17, 1-9
Cet épisode raconte comment brilla sur le visage de Jésus la lumière de la vie. Son corps lumineux, transfiguré, la donne à voir ici et maintenant ; avec Jésus, l’existence de tous et de chacun devient lumineuse.
Pierre, Jacques et Jean sont les trois témoins juridiquement recevables pour attester que la vie avec Jésus brille de la sorte et que lui-même, Jésus, fut transfiguré avant d’être crucifié. Il n’avait donc pas besoin pour lui-même de la crucifixion : Pierre, Jacques et Jean sont les témoins de la liberté de Jésus qui s’engage sur le chemin de croix non pas pour être ressuscité et transfiguré, mais pour nous associer à sa résurrection, à sa transfiguration, à cette vie éternelle qui brille sur son visage.
Moïse, la loi et les prophètes permettent de faire cette expérience du Christ transfiguré qui choisit la croix pour nous transfigurer avec lui. La lecture de la Bible est une expérience unique pour goûter sa liberté, par laquelle il habita cette terre en disposant sa vie pour que nous vivions avec lui l’éternité. Le temps du Carême nous réinitie à cette lecture qui peut nous faire voir à chaque page des Écritures la lumière et la liberté de Jésus. Pierre, Jacques et Jean, souvent pris à part avec Jésus, sont toujours les témoins de la liberté de Jésus. Après Pâques, ils pourront témoigner. Il faut trois témoins concordants pour que leur parole soit recevable devant un tribunal : ils peuvent alors proclamer. Ce n’est nullement pour être ressuscité que Jésus accepta la mort sur la croix, mais pour que nous vivions pleinement, éternellement avec lui.


Pistes d’homélie
Pour éclairer la route
L’évangile d’aujourd’hui nous met en face d’une Lumière éblouissante qui rayonne sur nous, la Lumière du Christ ressuscité. Mais il nous invite à descendre de la montagne de la transfiguration : il n’est pas question de s’installer déjà dans l’illumination finale que nous entrevoyons.
Nous avons encore du chemin à faire avant d’y parvenir. La première lecture nous le rappelle : « Va vers le pays que je te montrerai ».
Et la deuxième lecture insiste en nous invitant à prendre notre part des souffrances liées à l’annonce de l’Évangile, tout au long de notre route.
La marche pourra être rude. C’est pourquoi nous avons bien besoin de la Lumière entrevue, pour nous éclairer, nous guider, nous stimuler. Nous savons maintenant où nous allons, même si nous ne savons pas par quels chemins nous devrons passer, et même si la Lumière de la transfiguration est actuellement trop forte pour nos yeux et nous éblouit. 
Le cadre ainsi dessiné, on pourra inviter chacun à se poser quelques questions :  
* Suis-je plutôt tenté, parce que tout va bien pour moi, de rester sans problème dans ma « zone de confort » ?… Il faut peut-être que je me méfie si je me crois arrivé. J’ai à prendre la route : le Carême est bien une marche.
* Suis-je plutôt sceptique sur l’avenir, 
· le mien pour lequel je reste dans le flou quant aux choix que j’ai à faire, 
· celui de l’humanité dont je fais partie, qui n’arrive pas à sortir de tant de conflits, 
· celui de notre planète en danger ? 
Il me faut peut-être alors tourner les yeux vers la Lumière, qui pointe déjà à l’horizon, prendre le temps de l’entrevoir. C’est elle, même si elle me semble floue ou lointaine, qui peut orienter ma marche.
* Suis-je empêtré dans de nombreuses difficultés, au cœur de beaucoup d’épreuves ? Si le chemin est rude, cela ne doit pas m’empêcher d’avancer. Le Christ est avec moi dans les épreuves. Il les a traversées avant moi. 
L’issue positive est certaine. Il s’est relevé de la mort rayonnant de Lumière. Il m’entraîne à sa suite. Alors ce que je fais et ce qui m’arrive dans la vie sera « purifié, illuminé, transfiguré » (cf. Gaudium et Spes, n° 39 § 3).
Jean Joncheray,
prêtre du diocèse d’Angers (49)
Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…
1. QUATRE ASPECTS DE LA FOI. La vocation : Abram est choisi par grâce, sans raison, pour être béni ! L’obéissance : « Abraham s’en alla comme le Seigneur le lui avait dit » (1re lecture) ; « Mon fils… écoutez-le » (évangile). La confiance : « Nous attendons notre vie du Seigneur » (psaume). L’engagement : « Prends ta part de souffrance pour l’annonce de l’évangile » (2e lecture). À quel aspect de la vie chrétienne sommes-nous sensibles ? Les baptisés sont « appelés à une vocation sainte » (2e lecture) ; pensons-nous que nous sommes bénis comme Abraham ? Qu’est-ce qui nous aide à nous en souvenir ?
2. DÉFIGURÉ / TRANSFIGURÉ. « Prends ta part de souffrance pour l’annonce de l’évangile » (2e lecture) ; n’est-ce pas à ce conseil que Jésus a obéi ? Celui qui fut « transfiguré » (évangile), c’est celui qui sera bientôt défiguré ; est-ce que toute personne qui aime quoi qu’il lui en coûte porte à coup sûr la gloire de Dieu ? Donnons des exemples. 
3. QUITTER. « Quitte ton pays… et va… » (1re lecture). Est-ce que naissance et croissance supposent de quitter et de partir ? Pour recevoir la bénédiction, Abram doit quitter pour accéder à une renaissance (Pâques), à quelle réalité tournerons-nous le dos pendant le Carême ? 
4. VIVRE ET AIMER. Est-il vrai que la vie ne donne pas toujours envie d’aimer, mais que l’amour donne toujours envie de vivre ? 


DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre
Visuel 2e dimanche : trois tentes.
En plus du visuel de ce deuxième dimanche, il serait possible d’exposer une grande icône de la transfiguration et celui qui fera l’homélie saura la mettre en valeur. On peut aussi la saluer en entrant dans l’église. Une méditation pourrait être exprimée pendant la procession d’entrée qui se terminerait par le chant choisi pour le Carême : « À la source des eaux vives » (refrain 2, second couplet - GX 53-78) ou « En quel pays de solitude », couplet 2.
Pour se former en équipe
C’est Pâques, même en Carême
« Si le Christ n’est pas ressuscité, votre foi est sans valeur » (1 Co 15, 17). En vertu de l’adage Lex orandi, lex credendi qui établit la circularité entre la foi et la liturgie, on peut étendre la phrase de saint Paul et dire « Si le Christ n’est pas ressuscité, nous n’avons rien à célébrer ». En effet, la résurrection du Christ n’est pas la conclusion d’un drame qui trouverait dans ce « Deus ex machina » la fin heureuse, la divine surprise qu’on n’attendait plus. Au contraire, la Résurrection est un commencement, une création, une source, dont la lumière illumine de son éternité la totalité de l’histoire, des origines à la fin, et qui permettra à saint Jean de dire : « Au commencement était le Verbe » et à saint Paul aux Éphésiens : « Il nous a choisis, dans le Christ, avant la fondation du monde ». Sans la Résurrection en effet, pas d’évangile à raconter, pas d’Église pour en propager la nouvelle, pas de naissance à fêter, ni d’Épiphanie à célébrer, pas de Royaume à construire, de sacrements à incarner, pas de Marie à vénérer, ni de saints à honorer, etc. Toute l’année liturgique – et pas seulement chaque dimanche – n’existe qu’en fonction de l’événement pascal dans lequel notre foi prend naissance et notre liturgie reçoit son sens.
Cette lumière de Pâques ne s’éteint pas le Mercredi des Cendres pour se rallumer 40 jours plus tard à la chaleur du feu de la Vigile. C’est elle au contraire qui, telle un fanal, oriente notre marche quadragésimale. C’est d’abord le Carême lui-même, comme temps fort de la foi, qui n’a d’existence et de sens que par rapport à Pâques vers laquelle il conduit. C’est sa grande différence avec le Ramadan qui est une fin en soi et qui ne s’ouvre sur une fête (l’Aïd-el-Seghir) que parce qu’il est terminé !
C’est également chaque dimanche, chaque premier jour de la semaine, que l’Église fait mémoire de ce premier jour de la première semaine où tout a commencé ; y compris tous les dimanches du Carême dont les évangiles nous donnent déjà à entrevoir les signes du baptême, comme autant de jalons sur la route de Pâques : la lumière de la Transfiguration, l’eau de la Samaritaine, la foi de l’aveugle-né, la résurrection de Lazare.
Mais aussi, au cours de chaque eucharistie quotidienne, nous revêtons le vêtement blanc (l’aube) pour participer, avec la foule des sauvés, à la liturgie céleste autour de l’Agneau vainqueur (Ap 7, 13-17) ; nous implorons et recevons le pardon de nos péchés comme le larron pardonné à qui Jésus promet sa place au paradis le jour même ; nous faisons, dans l’anamnèse, mémoire de sa mort et de sa résurrection.
Oui, toute liturgie au long de l’année, y compris durant le Carême, est une célébration de la mort et de la Résurrection du Christ, une célébration du mystère pascal.
Dominique Maerten
Fleurir
« Pendant le Carême, les fleurs à l’autel sont interdites, à l’exception du quatrième dimanche (Laetere), des solennités et des fêtes. » Présentation Générale du Missel Romain n°305.
L’équipe « Fleurir en liturgie » des Fiches Dominicales vous propose de travailler en équipe les pages 18 et 19 du Livret de l’Année A du Coffret « Fleurir en liturgie - Fleurir les temps liturgiques privilégiés et les grandes fêtes.


POUR UNE CÉLÉBRATION DOMINICALE DE LA PAROLE
LORSQU’IL N’Y A PAS D’EUCHARISTIE
Chaque diocèse définit le genre d’assemblée qu’il convient de tenir, le dimanche, dans les églises où l’eucharistie ne peut pas être célébrée. Soit les petites paroisses (relais) sont invitées à prier au cours de la semaine, réservant l’eucharistie à un seul lieu de rassemblement, soit elles sont conviées à célébrer le dimanche par des célébrations de la Parole, en alternance avec l’eucharistie, selon une fréquence prévue. 
Devant la diversité des pratiques diocésaines, et aussi à la lecture des remerciements qui nous parviennent, nous désirons assurer cette mission susceptible de répondre aux divers besoins, d'autant que, dans ces courriers de remerciements, nous parviennent des témoignages qui soulignent la richesse de la diversité de nos propositions. C’est pour cela que les Fiches Dominicales vous offrent une aide, aussi bien pour la préparation des messes, que pour celle des célébrations de la Parole de Dieu.
D’autre part, les Fiches Dominicales suggèrent que, lors des célébrations où l’on communie au Christ dans sa Parole, on ne distribue pas la communion au pain eucharistique. Cependant, si cette dernière est prévue par les orientations diocésaines, les Fiches suggèrent qu’elle soit donnée avec du pain eucharistique consacré le jour même et apporté de la messe paroissiale.

Traditionnellement, l’évangile de ce dimanche est consacré à la Transfiguration, entrevue de la lumière de Pâques au cœur du Carême. C’est une façon de rappeler que dans notre foi et notre prière, c’est Pâques qui est central, y compris pendant le Carême ; que ce temps de pénitence ne se justifie que par rapport à la fête où il conduit.
Temps de l’accueil
· PROCESSION D’ENTRÉE
Si l’on dispose d’une belle icône de la Transfiguration, elle peut être portée en tête de la procession, à la place de la Croix, suivie du Livre de la Parole, et exposée devant l’autel, tandis que le Livre sera déposé sur l’ambon.
· CHANT D’ENTRÉE
G 128-2	Lumière des hommes	CNA 422
T 119	Aujourd’hui, montons sur la montagne	Signes Musiques n° 25
Voir aussi page 7 de cette fiche.
· SALUTATION
Après le signe de croix, le diacre ou l’animateur de l’assemblée peut dire :
Sur notre route du Carême, aujourd’hui dans l’évangile de la Transfiguration, nous entrevoyons déjà, avec les Apôtres, la lumière de la Résurrection. C’est l’occasion de rappeler que toute liturgie est une célébration pascale, même durant le Carême. C’est bien le Christ ressuscité qui nous convoque et nous rassemble et c’est sa Parole que nous écoutons, comme nous y invite la voix du Père : « Écoutez-le ».
· PRIÈRE PÉNITENTIELLE
En reconnaissant que nos oreilles sont souvent sourdes à sa Parole, que nos yeux sont fermés à sa lumière et que nos cœurs ignorent son amour, prions-le de nous pardonner et de nous accueillir dans sa miséricorde.
AL 77-78 - Seigneur Jésus, envoyé pour guérir - Chantons en Église n° 192
· PRIÈRE D’OUVERTURE
Celle du Missel ou :
Seigneur notre Dieu, ton Fils Jésus, en conduisant ses Apôtres à l’écart sur la montagne, leur a révélé sa gloire. À leur suite ouvre nos cœurs à ta Parole et que ton Esprit nous conduise jusqu’à la joie de Pâques. Nous te le demandons par Jésus, ton Fils, notre Seigneur, qui règne avec Toi et le Saint Esprit, Dieu, pour les siècles des siècles. R/ Amen.
Temps de la Parole
· PROCLAMATION DU LIVRE DE LA GENÈSE (Gn 12, 1-4a)
Héritier d’une promesse, celle d’une descendance, Abraham nous invite à la confiance.
· PSAUME 32 
Voir p. 8 de cette fiche.
Que ton amour, Seigneur, soit sur nous comme notre espoir est en toi !
· PROCLAMATION DE LA SECONDE LETTRE DE SAINT PAUL À TIMOTHÉE (2Tm 1, 8b-10)
Comme Abraham, Timothée a entendu l’appel à partir témoigner de sa foi, dans la confiance, malgré les épreuves.
· ACCLAMATION : 
R/ Gloire au Christ, Parole éternelle du Dieu vivant. Gloire à toi Seigneur.
Dans la mesure du possible, le verset sera psalmodié par une autre personne que celle qui va lire l’évangile.
· ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST SELON SAINT MATTHIEU (Mt 17, 1-9)
· CHANT APRÈS LA PAROLE
Un chant qui peut accompagner tous les dimanches de Carême de l’année A. Un lumignon peut être apporté au pied de l’icône à chaque strophe. 
Prendre le refrain et les couplets prévus pour le 2e dimanche : 
GX 53-78	À la source des eaux vives	Signes Musiques n°102
R/ Tu révèles ton mystère, Fils de Dieu transfiguré,
Fais-nous vivre à ta lumière, sur tes pas, fais-nous marcher.
· COMMENTAIRE (OU HOMÉLIE)
Il peut prendre la forme d’une méditation sur les paroles de ce chant. 
· PROFESSION DE FOI
(D/A) « Il est bon que nous soyons ici ». Dans la lumière du Christ transfiguré, à l’écoute de sa Parole, professons maintenant notre foi dans le Père, le Fils et le Saint-Esprit : Je crois en Dieu… 
Temps de la louange et de l’action de grâce
· PRIÈRE UNIVERSELLE
Voir page 10 de cette fiche.
· PRIÈRE DE LOUANGE ET D’ACTION DE GRÂCE
D/A : Élevons notre cœur et tournons-le vers le Seigneur pour lui rendre grâce et le louer avec les saints et les anges.
Refrain : Toi qui es lumière, toi qui es l’amour, mets dans nos ténèbres ton esprit d’amour.	 	E 131
Dieu notre Père, rassemblés autour de ta Parole, à l’écoute de ton Fils, nous te rendons grâce pour ta fidélité au long des âges, pour la promesse faite à Abraham et à sa descendance à jamais. Loué sois-tu pour les siècles sans fin.	R/
Seigneur, Jésus transfiguré sur la montagne, nous te rendons grâce pour ta vie donnée. 
Tu nous relèves et chasses notre peur en nous promettant la vie et l’immortalité. 
Loué sois-tu pour ton évangile et par tous ceux qui le proclament par le monde.	R/
Esprit Saint, Esprit du Père et du Fils, nous te rendons grâce pour ton action dans l’Église. 
À l’aube des temps, tu planais sur les eaux afin de les féconder, à l’heure du salut, tu as permis que le Sauveur prenne chair en Marie, et tu l’as ressuscité, avant de descendre sur l’Église pour annoncer la Bonne Nouvelle à toutes les nations. Loué sois-tu.	R/
· NOTRE PÈRE
Que l’Esprit Saint s’unisse à notre esprit pour porter au Père la prière que le Fils nous a apprise : Notre Père…
Temps de l’envoi
· ANNONCES PAROISSIALES
· PRIÈRE SUR LE PEUPLE (N°5 - Missel p. 539)
Nous t’en prions, Seigneur, dans ta bonté, fais briller ta lumière sur ta famille :
En s’accordant à ta volonté, qu’elle soit toujours capable de faire ce qui est bien.
Par le Christ, notre Seigneur. R/ Amen
· BÉNÉDICTION SOLENNELLE ET ENVOI
Que le Seigneur vous(nous) bénisse et vous(nous) garde.
R/ Amen
Que le Seigneur fasse resplendir sur vous(nous)son visage et vous(nous) prenne en grâce.
R/ Amen
Que le Seigneur tourne vers vous(nous) son visage et vous(nous) accorde la paix.
R/ Amen
Et que la bénédiction de Dieu tout-puissant, 
Le Père, et le Fils, et le Saint-Esprit,
Descende sur vous(nous) et y demeure toujours.
R/ Amen
Allez (Allons) porter l’Évangile du Seigneur.
R/ Nous rendons grâce à Dieu
· CHANT FINAL (facultatif)
G 14-57-1 - Vivons en enfants de lumière - Chantons en Église n° 192 / Signes Musiques 72 / CNA 430


POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE
Chaque dimanche, nous fêtons la résurrection du Christ. Comme l’ensemble de l’année liturgique, le Carême n’a de sens que dans son rapport à la résurrection. C’est pourquoi, cette année, nous vous proposons de vivre le Carême à la lumière de la résurrection du Christ (voir la proposition de l’Encart de Carême 2023).
Si la proposition de l’encart de Carême 2023 a été retenue, le tombeau ouvert et son rayon de lumière ont été disposés dans le chœur depuis le Mercredi des Cendres. Selon le format retenu pour le visuel des trois tentes, celui-ci peut être apporté dans la procession d’entrée et trouvera sa place dans le rayon lumineux du tombeau.
Pour unifier ce temps, nous vous suggérons de garder le même ordinaire de messe pendant toute la durée du Carême.
La couleur liturgique est le violet.
Ouverture
Durant cette eucharistie, et pour toute la semaine, nous pourrons demander au Seigneur la grâce de la crainte de Dieu : « Composante de la foi chrétienne qui consiste à adopter une attitude de respect et de soumission envers Dieu, à avoir confiance en sa sagesse, en sa puissance et en son amour ». (https://eglise.catholique.fr/glossaire/crainte-de-dieu/)
Procession, accueil et chant d’entrée
Pour accompagner la procession d’entrée, nous vous proposons l’un des chants suivant :
GX 53-78	À la source des eaux vives (année A – 2e dim.)	Signes Musiques n° 102
ou encore :
GX 128-2bis / G 128-2bis	Lumière des hommes 	CNA 422 / Signes Musiques n°66
GP 14-58-1	Pour l’appel à rejoindre ton Peuple 	Chantons en Église n° 186 / Signes Musiques n° 33 / CNA 676
M 119 / T 119	Aujourd’hui, montons sur la montagne	Signes Musique n° 25 et 60
0 170-1	Un homme au cœur de feu	Signes Musique n° 142
· MOT D’ACCUEIL
Le célébrant (ou la personne ayant installé le visuel) pourra expliquer en quelques mots le sens du visuel si cela est jugé nécessaire (voir Encart de Carême 2023). 
Puis, le célébrant pourra, par exemple, revenir sur la notion de crainte (voir ci-dessus ou voir Encart de Carême 2023).
Préparation pénitentielle
Le prêtre invite les fidèles à un temps de silence. Puis, il poursuit : Reconnaissons que nous sommes pécheurs et proclamons la miséricorde de Dieu. 
Pour les cinq dimanches de Carême, nous vous proposons au choix :
A 220	Messe de l’alliance - Dans ton amour pitié pour moi	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
AL 23-31	Messe des Espélugues - Préparation pénitentielle	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
· Le prêtre dit la conclusion : Que Dieu tout-puissant…
N.B. – Pendant le Carême, le Gloire à Dieu est omis.
Prière d’ouverture
Celle de la messe du jour (Missel, p. 100)
Seigneur Dieu,
tu nous as dit d’écouter ton Fils bien-aimé ; 
fais-nous trouver dans ta parole
la nourriture de notre vie spirituelle, 
afin que, d’un regard purifié, 
nous ayons la joie de contempler ta gloire.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, 
Dieu, pour les siècles des siècles.
Ou celle de la fête de la Transfiguration (Missel, p. 740)
Seigneur Dieu,
dans la transfiguration glorieuse de ton Fils unique,
tu as confirmé par le témoignage de Moïse et d’Élie
la vérité des mystères de la foi,
et tu as donné à l’avance
un signe merveilleux de notre pleine adoption filiale ;
accorde aux serviteurs que nous sommes
d’écouter la voix de ton Fils bien-aimé,
afin de pouvoir devenir avec lui tes héritiers.
Lui qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit,
Dieu, pour les siècles des siècles.
Liturgie de la Parole

Proclamer la 1ère lecture – Gn 12, 1-4a
Monition (facultative) : Abraham reçoit sa mission et sa vocation : « Va vers le pays que je te montrerai », mais pour cela il lui faut quitter son propre pays.
Après avoir médité ce texte, le lecteur pourra le proclamer en mettant en valeur ses trois parties :
· l’appel de Dieu : « Quitte…, va… » ;
· la promesse-bénédiction : « En toi seront bénies toutes les familles de la terre » ;
· et la réponse de d’Abram : « Abram s’en alla, comme le Seigneur le lui avait dit, et Loth s’en alla avec lui ».
Chanter le PSAUME 32
Pour sa mise en œuvre chantée, nous vous suggérons la mélodie composée par Louis Groslambert que vous retrouverez dans le classeur et le CD des Nouvelles Antiennes édité par Bayard pour les Fiches dominicales ou bien sur le site Chantons en Église.
Vous pouvez également choisir la mélodie composée par Jean-Pascal Hervy, que vous retrouverez sur le site de Chantons en Église : Jean Pascal Hervy - Psaumes pour les dimanches et les fêtes, année A (ADF).
Que ton amour, Seigneur, soit sur nous
comme notre espoir est en toi !
A	Oui, elle est droite, la parole du Seigneur ;
B	il est fidèle en tout ce qu’il fait.
C	Il aime le bon droit et la justice ;
D	la terre est remplie de son amour.

A	Dieu veille sur ceux qui le craignent,
B	qui mettent leur espoir en son amour,
C	pour les délivrer de la mort,
D	les garder en vie aux jours de famine.

A	Nous attendons notre vie du Seigneur :
B	il est pour nous un appui, un bouclier.
C	Que ton amour, Seigneur, soit sur nous
D	comme notre espoir est en toi !
Proclamer la 2e lecture – 2 Tm 1, 8b-10
Monition (facultative) : Paul fait comme Abraham : il part annoncer l’Évangile, tout comme pour Abraham quitter son pays pour obéir à Dieu n’est pas de tout repos et expose à des épreuves.
Pour une bonne proclamation de ce passage de saint Paul, il est important que le lecteur ait pris le temps de le lire et de le méditer en amont. À cet égard, les commentaires bibliques de « Autour des textes » p. 2 de cette fiche peuvent lui être transmis à l’avance. À l’appui de la ponctuation, il pourra alors mettre en valeur :
· l’introduction : « prends ta part des souffrances… » ;
· le passage clé : « Dieu nous a sauvé, il nous a appelé à une vocation sainte, non pas à cause de nos propres actes, … »
· la fin du passage : « il a détruit la mort, et il a fait resplendir la vie… »
Acclamation à l’Évangile
Durant tout le temps du Carême, l’acclamation à l’Évangile remplace l’alléluia.
Comme mélodie, nous vous suggérons :
A 7 / U 640 – Gloire au Christ, Parole éternelle – CNA 211
Gloire au Christ, Parole éternelle du Dieu vivant. Gloire à toi Seigneur.

De la nuée lumineuse, la voix du Père a retenti :
« Celui-ci est mon Fils bien-aimé, écoutez-le ! »

Proclamer l’Évangile : Mt 17, 1-9

Chant d’Évangile
Après l’homélie, la méditation peut être nourrie par un chant, par exemple :
GX 53-78	À la source des eaux vives (année A – 2e dim.)	Signes Musiques n° 102
G 225	Sur la montagne que nous cherchons	Signes Musiques n° 13
MP 195 / L 195	Nul n’a jamais vu Dieu	Signes Musiques n° 19 / Chantons en Église n° 174
Profession de foi
Par le Credo, répondons à l’appel d’amour de Dieu.
Prière universelle 
Dans la prière universelle, nous présentons nos demandes pour les besoins de l’Église et pour le salut du monde entier. Par cette prière, notre communion s’élargit au-delà de la communauté rassemblée pour prier en un lieu précis. N’oublions pas de prendre en compte les actualités récentes lors de sa rédaction. Ne prenez pas telles quelles ces intentions rédigées il y a plusieurs mois :
· Introduction : 
En contemplant le visage transfiguré du Sauveur, 
adressons au Père nos prières pour l’Église et pour le monde.
· Refrain : Christ, sois notre notre lumière ! – Y 27

· Pistes pour les intentions :

« En toi seront bénies toutes les familles de la terre ». 
Prions pour les familles, où la vie est donnée, où la foi est transmise. 
Que parents, éducateurs et catéchistes, en écoutant le Seigneur transfiguré, 
conduisent les jeunes générations sur la voie du salut. 	R/
« Dieu veille sur ceux qui mettent leur espoir en son amour ». 
Prions pour les malades, les personnes qui souffrent de solitude, d’abandon ou d’exclusion. 
Que le Seigneur transfiguré les garde en vie aux jours de détresse. 	R/
« Prends ta part aux souffrances liées à l’annonce de l’Évangile ». 
Prions pour ceux qui sont persécutés pour leur foi. 
Que le Seigneur transfiguré renouvelle leur espérance et leur révèle la gloire qui les attend. 	R/
« Il fut transfiguré devant eux ». 
Prions pour les artistes, ceux qui servent la beauté, et qui la mettent au service de la Vérité et du Bien. 
Que le Seigneur transfiguré leur révèle son visage et inspire leur création. R/
· Conclusion
Dieu tout-puissant, par ton fils Jésus transfiguré, tu révèles ta gloire à tes apôtres 
et tu nous demandes de l’écouter. Que ta Parole nous guide sur le chemin qui nous mène à toi, 
par Jésus, le Christ, notre Seigneur. R/ Amen
Liturgie de l’Eucharistie
Préparation de l’autel et présentation des dons
· PROCESSION DES OFFRANDES 
La procession des oblats (du pain et du vin) rappelle la liturgie des premiers siècles, quand les fidèles amenaient à l’évêque, outre le pain et le vin, la nourriture pour les pauvres. 
Il est possible de prendre un chant à écouter pour accompagner la procession, par exemple, comme le suggère le Missel p. 178 :
Ubi caritas et amor – CD Cantate Domino - Motets et Messes / ou celui de Taizé
· QUÊTE
En Occident, l’habitude a été prise de porter près de l’autel l’offrande de la quête. Elle rappelle la tradition antique et symbolise le don de notre vie entière apportée sur l’autel.
· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES
Celle de la messe du jour (Missel, p. 100)
Que cette offrande, nous t’en prions, Seigneur,
nous purifie de nos péchés : 
qu’elle sanctifie le corps et l’esprit de tes fidèles, 
pour les préparer à célébrer les fêtes pascales.
Par le Christ, notre Seigneur.
Ou celle du jeudi de la 2e semaine de Carême (Missel, p. 107)
Par le sacrifice que nous célébrons aujourd’hui,
nous t’en prions, Seigneur,
sanctifie nos œuvres de pénitence,
pour que ce dont témoignent extérieurement
les efforts du Carême
produise ses effets à l’intérieur de nous-mêmes.
Par le Christ, notre Seigneur.
Prière d’action de grâce 
· PRÉFACE ET PRIÈRE EUCHARISTIQUE
La préface est propre à ce jour : « … Après avoir prédit sa mort à ses disciples, il leur a manifesté sa splendeur sur la montagne sainte en présence de Moïse et d’Élie… » (Missel, p. 101 et s.)
Pendant tout le temps du Carême, nous vous suggérons de garder le même ordinaire, par exemple :
· SAINT, LE SEIGNEUR 
AL 45	Messe « Peuples, battez des mains » - Saint le Seigneur	 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
AL 179	Petite messe - Saint le Seigneur	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
· ANAMNÈSE
AL 179 – Petite messe – Gloire à toi qui étais mort – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
Fraction du pain & Communion
· NOTRE PÈRE
Il peut être introduit par quelques mots, par exemple :
Dans une attitude de respect, d’obéissance, de confiance en la sagesse et l’amour de Dieu, 
tournons-nous vers lui et, comme nous l’avons appris du Sauveur, 
et selon son commandement, nous osons dire : Notre Père…
· GESTE DE PAIX
Pour tout le temps du Carême, nous pouvons garder la même formule, par exemple :
À la lumière de la résurrection, tournons-nous les uns vers les autres 
et échangeons la paix qui vient du Christ…
· CHANT DE LA FRACTION
Nous vous suggérons de garder le même chant pendant tout le Carême, par exemple :
AL 23-31 – Messe des Espélugues - Agneau de Dieu – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
· INVITATOIRE À LA COMMUNION
« Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui je trouve ma joie : écoutez-le ! » (Mt 17, 5) 
Voici l’Agneau de Dieu,
voici celui qui enlève les péchés du monde.
Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau !
· COMMUNION
Pendant la démarche de communion, nous pouvons chanter :
EDIT 10-47 / D 19-75	Pain donné pour notre vie 	Chantons en Église n°192 / CNA 339
M 20-74-2	Tant qu’il fait jour	Chantons en Église n° 162
GX 128-2bis / G 128-2bis	Lumière des hommes 	CNA 422 / Signes Musiques n°66
Après la communion, pour prolonger la méditation, nous vous suggérons :
R 48-12	Dieu plus grand que notre cœur 		Signes Musiques n° 105
Service de COMMUNION AUX ABSENTS – « Porter la communion à un malade est un acte de foi et une démarche fraternelle de la communauté eucharistique envers ses membres absents » (Rituel des sacrements pour les malades). Pendant ce temps de Carême, veillons à offrir cette possibilité aux malades et aux personnes âgées de la paroisse. De cette manière, ils sont unis à notre assemblée et participent à notre prière.
· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.
Celle de la messe du jour (Missel, p. 103)
Après avoir communié, Seigneur, aux mystères de ta gloire,
nous tenons à te rendre grâce, 
car tu nous donnes déjà sur cette terre 
d’avoir part aux biens du ciel.
Par le Christ, notre Seigneur.
Ou celle de la fête de la Transfiguration (Missel, p. 742)
Nous t’en prions, Seigneur,
que cette nourriture venue du ciel nous transforme
en l’image de ton Fils dont tu as révélé la splendeur
par la gloire de la Transfiguration.
Lui qui vit et règne pour les siècles des siècles.
Liturgie de l’Envoi

Annonces
De nombreuses propositions sont, en général, faites durant le Carême, en paroisse, en doyenné, en diocèse, les annonces sont là pour les faire connaître. 
Bénédiction et envoi
Au début de cette eucharistie, nous avons demandé au Seigneur la grâce de la crainte de Dieu. Le célébrant pourrait proposer un petit temps de silence pour rendre grâce à Dieu et inviter les membres de l’assemblée à la cultiver pendant la semaine…
La bénédiction finale peut être précédée d’une prière (Missel p. 103), par exemple :
Seigneur, ne cesse pas de répandre ta bénédiction sur tes fidèles 
et donne-leur de s’attacher à l’Évangile de ton Fils unique ; 
alors, ils auront la force de tendre sans relâche vers la gloire
dont il manifesta le rayonnement à ses Apôtres, 
et d’y parvenir eux-mêmes pour leur bonheur.
Par le Christ, notre Seigneur.
Allez en paix glorifier le Seigneur par votre vie.
Nous rendons grâce à Dieu.
Un chant peut accompagner la procession de sortie, par exemple : 
G 321 	Sur les routes de l’Alliance 	Signes Musiques n° 126 et 1
GP 14-58-1	Pour l’appel à rejoindre ton Peuple	Chantons en Église n° 186 / Signes Musiques n° 33 / CNA 676
T 122	Peuple de frères, peuple du partage	CNA 576 / Signes Musiques n° 147
G 14-57-1	Vivons en enfants de lumière 	CNA 430 / Signes Musiques n°25 et 72
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